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LA SOCIETE DE LA PROPAGATION DE LA FOI

La Société de la Propagation de la Foi de Lyon fut fondée ena

1822. 1Qepuis ce temps elle a distribué plus de $ 84000000.00 aux
missionnaires catholiques dans les diverses parties du monde. S. G.

Mgr Ireland, archevêque de Saint-Paul, a fait récemment un preissant

appel à la charité de ses diocésains en faveur de cette ouvre, dont les-

ressources sont si diminuées par la guerre. Sa Grandeur rappelle que

c'est non seulement un acte de religion et de charité, mais aussi un

acte de stricte justice que de lui venir en aide dans sa détresse pré-

sente, car l'Eglise des Etats-Unis a reçu d'elle, à ses débuts, des con-

tributions d'une grande munificence C'est même sous l'inspiration de

Mgr Dubourg, alors évêque de la Nouvelle-Orléans, que la Société fut,

fondée à Lyon pour aider spécialement les missions des Etats-Unis.

D'année en année elle devint de plus en plus généreuse à leur endroit

et ses dons atteignirent les millions.

L'Eglise de l'Ouest canadien a aussi été généreusement aidée par
cette Société et de nombreuses missions, principalement dans les vica-

riats du Nord., le sont encore. Nous avons donc les mêmes raisons que

nos frères de la République voisine A venir A sa rescousse dans les.

cirdonstances actuelles.

POUR L'HISTOIRE DE LA COLONISATION

AU MANITOBA

Reproduit d'un journal du temps.

Les Canadiens de Worcester, Mass., viennent de prendre l'initia-

tive d'un mouvement d'émigration au Manitoba. A une grande assem-

blée, tenue le 19 décembre 18'74, assemblée A laquelle assistait le jeu-

ne chef métis Louis Riel, la résolution suivante présentée par M. Fer-

dinand Gagnon futadoptée:

"Considérant la position étrange faite aux Métis du Manitoba par

l'invasion orangiste dans cette province; considérant que la nationa ité

canadienne-française a des dioite acquis à sa suprématie dans le Nord-

Ouest; considérant qu'une émigration de Canadiens-Français vers cette

province peut seule assurer cette suprématie à notre élément national,
il est, résolu

"Que les Canadiens-Frànçais dé Worcester, Mass;, recomman-
denatfrtement Aeuxdes- Etats-Unris q«i..ont¡l'iutention de se rapa-
trier, de diriger le re pas vers le Manitoba.

"Que, ésirant fortement cette émigration, les Canadiens-Fran-


